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La mission de Saint Gabriel est d’être un dispensaire de soins primaires et une 

maternité qui soient une référence pour la Guinée, en particulier pour la qualité de 

l’accueil et des soins, l’intégrité et la compétence du personnel.  

Les tarifs et l’organisation doivent permettre l’accès aux soins pour les plus 

démunis, avec une orientation particulière vers les enfants et les femmes. 

Nous voulons tendre vers une hygiène exemplaire, améliorer le suivi des patients et 

être un véritable lieu de formation et de transfert de savoir-faire 

Mesures de protection 

EBOLA :  

               Tri à l’entrée 

 



Situation 2014 en Guinée  

- L’année a été marquée par l’épidémie de fièvre hémorragique à virus Ebola. Cette épidémie a démarré fin 

2013 en Guinée forestière. Elle a atteint Conakry fin mars 2014. Elle a fait des ravages dans tout le pays ainsi 

qu’au Sierra Leone et au Libéria voisins. En tout ce sont 27 000 personnes qui ont été atteintes provoquant 

plus de 11 000 décès. Même si le Libéria semble être sorti d’affaire et si la contagion est maintenant 

circonscrite à la zone côtière allant de Freetown à Boké, l’OMS craint que la maladie ne disparaisse pas avant 

encore plusieurs mois. La lutte a d’abord été menée par MSF et la Croix Rouge. Une mobilisation tardive de 

l’OMS a ensuite mobilisé des moyens humains, matériels et financiers significatifs. La lutte en Guinée est 

coordonnée en liaison avec la France. 10 centres de traitement Ebola ont été établis dans tout le pays. Mais 

les réticences culturelles de la population à déclarer les malades, à accepter les mesures d’isolement et à 

sécuriser les enterrements restent un frein très préoccupant. 
 

 
 

- Cette épidémie a encore accru l’immobilisme politique, économique et social. Le départ de beaucoup 

d’expatriés, l’arrêt des projets internationaux, les restrictions aux frontières et aux déplacements dans le 

pays, la peur généralisée ont encore accru la pauvreté générale. Les nombreux 4x4 neufs et les salaires 

élevés consentis aux personnels médicaux par les ONG participants à la lutte anti-Ebola ne sont pas le signe 

d’une amélioration de la vie quotidienne des guinéens. 
- Des élections se préparent pour fin 2015 (présidentielles en octobre et ensuite communales). L’opposition a 

commencé à rassembler des manifestations et on peut craindre le retour des violences. 
 

Faits marquants Fidesco  

- Pour Fidesco, l’impact d’Ebola a été majeur. Dès le mois de mars, des mesures d’hygiène renforcées et des 

protections préventives ont été mises en place. Une formation du personnel a été assurée avec l’aide de MSF. 
- En mars/avril les familles ont été sorties du pays pendant un mois, dans l’attente d’observation de l’épidémie, 

tandis que les volontaires travaillant au dispensaire poursuivaient leur travail. 
- Relève complète de l’équipe des volontaires : 

o en juin : retour vers Lubumbashi de Florent Mpia, Virginie et leur fille après 4 ans de mission,  
o en septembre : départ de Damien, Mélanie et leurs 4 enfants ; arrivée d’Olivier (directeur) et Pauline 

Thumerel (médecin) en réaffectation du Cameroun,  
o en octobre : arrivée de Charles (contrôle de gestion dispensaire et UCAO) et Bérengère de Prémesnil 

(dentiste, hygiène et prévention), départ d’Isaure de Fontenilles, Delphine Souchet, Katalin Szkladanyi,  
o en décembre : arrivée de Thomas (Ste Marie Dixinn) et Kerlijn Vermeire (pharmacie) venus de Belgique  
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L’équipe  sortante 

 

 
La relève 

De gauche à droite : Pauline (médecin), Olivier (directeur), Thomas (Ste Marie) et Kerlijn (pharmacie), 

Bérengère (hygiène et prévention) et Charles (gestion) 

 

Faits marquants Fidesco (suite) 

- En septembre et octobre : mise en place du tri et d’une zone d’isolement à l’entrée. Audit du CDC et conseils du 

Dr Perrin (EPRUS). Le dispensaire poursuit sa mission contrairement à d’autres structures environnantes. 
- Visite des correspondants pays : en juin, puis en octobre (courte visite accompagnés de PF Graffin, directeur de 

Fidesco et Sébastien Droulers, coordinateur de la cellule de veille Ebola mise en place en septembre à Paris). 
- Deux décès sans liens avec Ebola : en avril, Mohamed Lamine Solano, depuis plus de 25 ans à St Gabriel, 

gestionnaire et véritable n°2 du dispensaire. Son remplacement est assuré par un jeune comptable et une jeune 

responsable caisse. En août : décès de Bob Bangoura gardien des maisons depuis près de 15 ans. 

  



 

Rapport Médical 

La fréquentation du dispensaire n’a baissé que de 5% en 2014 malgré les craintes liées à Ebola. De son côté la 

maternité a encore assuré plus de 1500 accouchements. Nous restons donc au niveau maximum d’accueil.  

 

 

 

Pathologies : Hormis la rougeole (2000 cas au premier trimestre), les principales pathologies sont inchangées : 

maladies dermatologiques, infections respiratoires, et malnutrition chez les enfants ; gastrites et ulcères, et maladies 

gynécologiques non MST chez les adultes. Le palud est tombé à 5% depuis les tests systématiques.  

Vaccination : 15 000 personnes seulement ont pu être vaccinées (42 000 en 2008 !). Ce problème 

d’approvisionnement par les Services de Santé de Guinée est une 

faille grave dans notre mission de base. 

Nutrition : 30 000 enfants y sont passés. 3 300 étaient malnutris 

dont 40% sévères en forte augmentation. 

P.T.M.E. : Depuis 8 ans, les femmes enceintes testées VIH+ 

étaient référées (principalement à DREAM). Depuis décembre 

2013, un centre intégré (tests + soins + suivi) fonctionne à St 

Gabriel avec l’aide sur place du personnel de DREAM (Sant’Egidio). 

Malgré des difficultés d’approvisionnement de certains intrants 

(achats direct de réactifs), les résultats sont conformes aux 

objectifs : 8000 femmes testées (80% des femmes vues en CPN) ; 

146 femmes VIH+ prises en charge pour 18 mois ; 95% de leurs 

enfants nés séronégatifs.  

Pour 2015, nous voulons encore progresser en renforçant notre 

partenariat avec DREAM et en recherchant des donateurs pour 

compenser le désengagement financier de l’UNICEF (13 500 €/an) 

Médicaments et matériel médical : La consommation a augmenté de plus de 20%, en grande partie liée à Ebola 

(gants, matériel de protection et de désinfection), mais aussi les antibiotiques (rougeole) et les tests rapides palu. 

Personnel : Les conditions de travail (tension liée à Ebola) et les recrutements massifs avec salaires élevés par les 

organismes de lutte contre l’épidémie ont amené à la démission d’un médecin (Simon-Pierre) et à des difficultés de 

recrutements de personnel médical, même en stage ou remplacement. 
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Ce résultat de fonctionnement positif, malgré le surcoût Ebola significatif est permis par de généreuses subventions 

de fonctionnement, en particulier SGBG (reliquat 2013), Fondation Mérieux, et CRS. 

Les dons en nature reçus en 2014 y ont également contribué :  

- Services de Santé de Guinée : Vaccins. Test et médicaments palu (CTA). Tests de dépistage Sida, ARV et réactifs de 

laboratoire. Eléments de nutrition  

- Terre des Hommes et P.A.M : Eléments de nutrition 

- Raoul Follereau et MSF : Matériel et Médicaments  

Investissements et Travaux 

Les subventions reçues pour investissements et travaux ont permis en particulier le changement du Groupe 

Electrogène (19 000 € dons Le Maillon et Domino), le changement du pick-up (28 000 € dons Fidesco Belgique). 

Une subvention de la Fondation Air France (5 000 €) a permis la modernisation complète des causeries pour les 

patients (panneaux éducatifs, matériel audiovisuel, etc..). Mr Henri Ledoux, directeur Air France pour la Guinée a pu 

lui-même se rendre compte sur place de l’impact de ces efforts d’éducation sanitaire pour les patients. 

  

  



        Le Maillon            

                                       

           
 

 

 

Merci pour votre soutien.    Nous en avons besoin 

 
Pour vos chèques ou dons en ligne merci de préciser : « FIDESCO - PROJET GUINÉE » 

FIDESCO  91, bd Blanqui – 75013 PARIS – Tél. : +33 (0)1 58 10 74 80 - www.fidesco.fr 

Déduction fiscale : 66% au titre de l’impôt sur le revenu ; 75% au titre de l’ISF  

 

Après 8 ans, Yves et Violaine de Clerck passent le relais de correspondants de 

pays à Alain et Marie-Bernadette de Taillandier (ambdetaillandier@gmail.com) 

 toujours avec l’aide de Béatrice Boüan comme médecin référent 
 

BELGIQUE 

FRANCE   

NEDERLAND 


